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Animaux domestiques et tabagisme passif 

 

Messages clés 

• Le tabagisme passif expose les animaux domestiques et les animaux de 
laboratoire à des substances nocives, dont la nicotine et des agents 
cancérogènes. 

• Cette exposition entraîne des modifications physiologiques, histologiques et 
immunologiques mesurables. 

• Des biomarqueurs tels que la cotinine dans l’urine, le sérum ou les poils 
permettent de confirmer l’exposition des animaux à la fumée de tabac. 

• Le tabagisme passif est associé à un risque accru de maladies respiratoires, 
d’aCaiblissement du système immunitaire et de cancer chez l’animal. 

 

Contexte 

Si les dangers du tabagisme passif sont bien documentés chez l'homme, son impact sur 
les animaux a reçu jusqu'à présent moins d'attention. Les animaux domestiques et de 
compagnie partageant les mêmes espaces intérieurs que leurs propriétaires, ils 
peuvent être exposés involontairement au tabagisme passif. Des travaux récents se sont 
attachés à quantifier et à caractériser les risques sanitaires liés au tabagisme passif 
chez les animaux de compagnie, notamment les chiens, les chats et les rongeurs. 

 

Biomarqueurs d’exposition 

Chez les chiens exposés au tabagisme passif, des niveaux élevés de cotinine, un 
métabolite de la nicotine connu depuis longtemps pour être un biomarqueur fiable de 
l'exposition à la fumée secondaire, ont été détectés dans l'urine (Bertone-Johnson et al., 
2007; Roza & Viegas, 2007), le sérum et les poils (Groppetti et al., 2023). Le taux de 
cotinine est corrélé de manière linéaire avec le tabagisme déclaré au sein du foyer et le 
nombre de cigarettes fumées (Bertone-Johnson et al., 2007). 
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Conséquences sur la santé animale 

Bien que moins étudiés que chez l’être humain, les eCets de la FS sur les animaux sont 
multiples et bien documentés. Chez le rat, l’inhalation passive de fumée de cigarette 
entraîne des altérations visibles des cordes vocales, notamment une prolifération 
cellulaire anormale pouvant évoluer vers des lésions cancéreuses (Duarte et al., 2006). 
De même, chez le cobaye, l’exposition passive à la fumée de cigarette provoque une 
inflammation, un stress oxydatif et une altération de la fonction pulmonaire, avec 
diminution de la clairance des voies aériennes et hypersensibilité bronchique 
(Vasconcelos et al., 2016). 

En outre, l’exposition chronique à la fumée de cigarette chez l’animal a également des 
eCets immunosuppresseurs avec baisse de la production d’anticorps et vulnérabilité 
accrue aux infections et aux tumeurs (Johnson et al., 1990). Chez le chat, cette 
exposition perturbe l’équilibre oxydant/antioxydant et déclenche des réponses 
inflammatoires, comme en témoignent l’augmentation des marqueurs de stress oxydatif 
et des cytokines pro-inflammatoires (Demirtas et al., 2023). 

Le risque de cancer est également plus élevé chez les animaux domestiques exposés au 
tabagisme passif. Les chats vivant dans des foyers fumeurs présentent un risque 
significativement accru de lymphome malin, risque qui augmente avec la durée et 
l’intensité de l’exposition (Bertone et al., 2002). Certaines races de chiens, en particulier 
celles au museau court ou de longueur moyenne, semblent plus sensibles au cancer du 
poumon lorsqu'elles sont exposées au tabagisme passif (Reif et al., 1992). 

Au-delà des risques pour la santé des animaux, le tabagisme passif est également 
associé à des changements de comportement chez les chiens, notamment une 
augmentation de la peur, de l’anxiété, de l’agressivité, une baisse d’activité et une 
diminution de la capacité d’apprentissage, ce qui montre que son impact touche 
également le bien-être émotionnel (Alaie et al., 2025). 

 

Conclusions 

• Les vétérinaires et les professionnels de la santé publique devraient sensibiliser 
le public aux risques du tabagisme passif pour les animaux de compagnie. 

• Le dosage de la cotinine chez les animaux de compagnie pourrait servir d'outil 
pour évaluer l'exposition au tabagisme passif au sein du foyer. 

• Les politiques visant à instaurer un foyer sans tabac devraient prendre en compte 
la santé de tous les membres du foyer, y compris les animaux. 
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